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Ordinatin..: -Départ de 4tIgr. Blanchet, évêguie de Walla- Walla.-./bré-gé
de la VI DE .-OLIEr.-ReStaurationb de la Ste. Chapelle.-Feévre
typhoïde dans' le grand séminaire de Rennes.-Ch;rite exemplaires.-
Hiver dur en-Europe:-Nou'elles de' Ta7i.-Lebey. de Tunis:-Lc
V'erier. - -

M.-N. Lavallée a été ordonné-prétre-samedi dernier par Mgr. 'Ad-
niinistrateur,dans la Cathédrale.

-Mgr. Blanchet, évêque de Wala-Walla, est parti ce-matini pour se
rendre dans sa mission de l'Orêgon,il est accompagné de son G.Ý. M.
Brouillet, ci-devant curé de'Blâirfihtlie; d"M. Rotissetu diacre et M.
Leclaire sous-diacre. ' Sa Gindeur attend aussi'quelque:s PP. Oblats
qui viennent- de. Marseille et qui ont dû S'embarquer aut H'Iàvre pour
New-York-'le ler..février. Mgr. Blanchet emmnène'aussi a.vec lui deux de
ses nièces-qui-seronr-chargées d'instruire les petites filles sauvages et de leur
apprendre à travailler ; deuv ouvriers qui 'aiderorit à bàtir son église et e
maison, et un serviteur. - Nous souhaitons heureux voyage et plein succès
à ce zélé prélat et aur généreux-niisioniaires qui l'accompagnent. Il est
beau, il est·noble le sacrifice que l'on fait de sa patrie et de tout ce qui au.1-
che à Ja terre 'natale, pour -aller s'enforicer-dans des forêts habitées par des
sauvages, afin de les amener - à la foi et à la civilisation. Il n'y a que Dieu
et la religion qui puistent inspirer un tel dévouement, comme il n'y a q.ic
Dieu qui puisse le récompenser dignement.

-Nous annonçons avec- bien du plaisir la vent- d'un petit livre qui
a pour titre : .d1brégé de la VIE DnsM. OLIER. fondateur du Sél;minaire de
St. Sulpice et de la colonie de alontréal en Canada, avec-portrait.

A la fin de cet abrégé-on tröuve le'récit 'de'pltisieurs actions mira-
culeuses opérées par 1i'nvocation de .11. OLiEa, entr'autres la célèbre
guérison de la Seur Dufresne niaiate-imntSmun 011En.' Quoique nous
ayons déjà donné le raliport de la guérison de la Sour Oli'er, nous ré-
pétons aujourd'hui dans n'os colonnes ce même fait, parce que nos lec-
teurs l'entendront pour ainsi dire de la bouche même de la Steur 2ué-
rie, puisque c'est elle'qui raconte -la chose'dais -un certificat signé de
sa main ; nous ferons suivre Cette relation, de la guérison-de la-Sax:r
JAyvI3REreligieuise du couveit de la- Pr-6vidcUcede cette'vile, qui a
été aussi l'objet de la protection miraculeuse-de' 2. OLIER.--M. OLIER
brûlait du désir de.venir finir ses jours à' Montréal, ce 'n'est que la
vertu d'Obéissance qui l'en "a empiélîché 'ses vertus vivènt encore
dans ses fervens et vertueux successeurs ; il n'est donc pas étonnant
que cet ami de Dieu, qui a opérg de si grandes choses sur la terre'ne
s'intéresse dans le ciel en faveur de -ceux-qui habitent une terre qu'il
voulait arroser de ses sucurs «et-peut-être inonder de son sang.

Ce petit recueil qui est si édifiant, par les actions vertueuses et-a'd-
mirables qui y sont rapportées, se rec ornande encore auixjeunies lec-
tet;rs, depuis la page 71 jusqïi'à la page-85, par un détail intéressant'de
ce qui s'est passé depuis Pétablissement de l dc Montréal c'est
pourquoi va la modicité du prix de cet ouvrage, les instituteurs feraient
une chose avantageuse à leurs élèves on l'introduisant dans leurs éco-
les. La vie des saints a quelque chose d'attrayant, on la lit toùjours
avec un nouveau plaisir, 'et ôn se sent meilleur après cette lecture i
ne serait ce que par le désir de suivre cette pente 1iatuirelle qui nous
porte à imiter ce qui est bon ?

-La restauration de la Ste. Cliajielle 'de Pa'rs a. fix, depuis phi-
sieurs années. l'attention ditu gouveriement et des chambres. Une
des questions les plus importantes de ce travail s'applique à la restatu-
ration des vitreanx peints, qui offrent un si grafid intérêt.' M .le mi-
iistre des travaux publics, partageant la solliéitude de 'tons les lom-
mes qùi s'occupent de ces anciens monmniîs; èt désirant encoura-
ger un art trop longtems négligé, a chargé une commission d'exãmi-
ner les noyens les plus propres à assurer' le succès de cette' partie de-
'ornementation de la Ste. Chapelle.
Cette commission a entendu plusieurs verriers-habiles, elle a passé

on revue leurs procédés ; mais elle a été d'avis qu'il serait avanta-

geux d'ouvrir un concours sur un programme donné, et auquel se
raient appelés à prendre part ceux qui ont fait une étude spéciale de
la peinture sur verre.

-On lit dans le Progrès 'le Rennes, que la fièvre typhoïde sêvit
avec une grandc intensité- dans le grand séminaire ; il y a déjà plit-
sieurs morts, et LuIn assez grand nombre de malades. Ei prscuco
do cette terrible épidlmie,on a cru devoir predre une millesure de pré-
caution : lc·sémiiire est congédié pour quiuzc jours.

-Le journal de Mfaine-el-Loire raIorte des actes de' charit 6qui
méritent d'être cités: -

Un de nos amis, dit-il, quii-vint de parcourir les cl dpartomens des
Cûtes-du-Nord et clu Finistère, .o0LI'rapporte que la crise des subsis-
tances s'y est fait vivement àciitir ; is dans plusieurs localités, et
notamment dans les* commmies -ie Parrondissement "de'Lannion qui
avoisinent 1o littoral, les habitans riche-s des communeiics,'stuivant en
Cela une coutumé touclhaute,se sont'partagès les indigens pour les lo-
ger et les nourrir, 'en employant atu travail ceux d'entre eux qui sont
valides. Le maire d'une do ces communes en a pris quinze à lui
seul."

-11 paraît que le mois de déceibre a été très-rude dans toute l'Eu-
rope ; on écrit de la Silésie que plusieurs personnes sont mortes de
froid dans les¯journées du 12 au 20 dénemb-e. Dans certains cercles
Cie la province, on a ainonc6 offici'elment Ilue huit ou dix individ us
avaient st,éconbè à laction du fr'id. On reçoit des nouvelles sembla-
bles de la r-oravie." L'ouragan qui chassait devant lui des masses de
ncige et les agglomérait, à interrompu pendant plusieurs jours les
c.om'unications dans lés monitagnes et augment la misère dans lés
villages.-

-Le Times de Londres publie la lettre suivante de Taïti du 1er.
juin dernier:

. Lcs-naturels de Taiti et de H-uabine ont prouvé qu'ils valaienit
imieux'que les Français, car ils les ont mis hors de combat dans ces
iles et ont repoussé la frégate 1' Urenie, de soixante canons, et l' Ura-
nie èst r-etonr'née'à Taïti sans avoir obtciim aucun des avantages sur

lesquels clle, avait 'compté en attaquant et prenant l'ile. Ici, les na-
turels, stimulèssans doute pâtr·cet exemple, ont attaqué la ville, brûlé
les maisons des officiers fiançais !és pids détestés, blessé et tué beau-
coulp de sàldats, et se sont retirés sans avoir perdu unti seul homme.

Là-dessus l'es Français très-effrayés ont établi des postes sur
toutes les hautcurs autour'do la ville. Ces postés ont été attaqués
chaque jour par les naturels. A Parrivée de l'amiral français sur une
frégate de soixane canons, ils sont allés attaquer Pupenoo avec qua-
torze cents hommes ; mais ils ont été repoussés après avoir brûlé Pé-
glise ; il. n'ont pu enlever que quelques chevaux. Après neuf jours
d'absence ils sont revenus, et les soldats ont obtenuî deux jours de re-
pos.- Samedi dernier, ils sont allés attaquer à six heures du matin le
fort de Bonavia, mais. ils ont été repouîssês avec perte. Samedi, le
steamer Phaf ton a ramené cinquante-quatre bléssés,' pa'rihi lesquels
plusieurs officiersy compris le coini-mandant en chef et Paidc-ce-canp
du gouverneur. On les attend atujourd'iui lundi.

"P. S. • Le Phaéton vient d'arriver, avec des blessés et des mou-
rans ; il yen a cinquante. On les débarque aussi promptement. que
possible."

L'./nzi 'de la Rcligion pióténd que ces détuils sont exa-gérés.

-Un journal assure que le bey de Tunis, depuis son arrivée à Tou-
Ion, se rnclant à Paris, jusqu'à son retour à ce port de mer, acdépensé
ci cadeaux et dons charitables, de 1,-50,00 à 1,O0,000 fr. Il a,n ou-
tre,accordè 13 décorations du Niclan-lffteclar qui lui coûtent 'chacune
une dizaine de mille fr.

-M. Le Verrier a ei les honneurs d'Ln mecting américain. Quatre
ou cinq cents personnes se sont rèîuniies ià l'appel d'uni professeur d'as-
roiomie de New-Yorl; et ont adopté, oi bonne et die fbrme, des ré-
solutions dans lesquel!cs il est proclamé que la découverte d'iue luii-
tiéme planèt cldans 'le système solaire est !e plusgrand événement
runi soit survenu L dus leionide scientifique depuis la découverte de
la loi de gravitation. Il est déclaré ensuite qu'à Ml. Le Verrier seul
appartient un:honneur qu'a voulu lui dispnter la jalouside Iqelques
astronomes anglais. Le mceting fait cuifid des voux pour que-la non-


